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76 Louis-Olivier Gamache

promettre que je m’occuperais de laffaire;

je n'en-avais point le temps, et d’ailleurs je
T’avais aucun espoir de trouver une personne
qui voulfit consentir & étre malitresse de ce
manoir, & condition d’y passer presqué toute
Tannée dans un complet isolement. Les ab-
sences du bourgeois étaient fréque'xites : durant

Pété, il naviguait ; -en hiver, 11 courait les boxs ,

pour faire la chasse.

Sa seconde femme est morte pendant qu’il.

£tait dans la forét, occupé 2 tendre et & visiter
des piéges. Quand il rentra 2 la maison, apres

une absence de deux semaines, il ne trouva.

Plus qu'un cadavre glac€ et raidi, auprés duquel
se pressaient, exténués de faim et transis de
froid, ses.deux petits enfants, 4gés Pun de cing
«t Yautre 'de six ans. “Voild comme on me
trouvera quelque bon jour; chacun aura son
tour. Eh bien ! puisqu’elle est morte, il Jfaut
‘Penterrer.” Ce fut la seulé rema.rque qu il ﬁt
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